
Remise des insignes de Chevalier 

de la Légion d'Honneur

au Professeur Georges LAGACHE

Mardi 15 Janvier 1985

Monsieur le Président de l’Académie de Chirurgie, 

Chère Madame,
Mesdames, Messieurs,

$. Aus duce
N6+s—+eei—péuni<ce soir pour procéder 

à une tâche particulièrement agréable, celle de 
remettre les insignes de Chevalier de la Légion 
d'Honneur au Professeur Georges LAGACHE.

Ma tâche est particulièrement agréable, 

car elle est pour moi l’occasion de redire l'estime, 
l’amitié que je porte au Professeur LAGACHE. Elle 
est aussi pour moi, en tant que Président du Conseil 
d’Administration du Centre 
d'honorer l'un des respons 

en Régional, 
enom~Ater-rras

tional de cet établissement. C’est enfin pour le 
Maire de Lille l’occasion de se féliciter de la
consécration qu'est la nomination d'un Lillois à la 
présidence de l'Académie de chirurgie, honneur qui 
échoit très exceptionnellement à un provincial.
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Eiek L’hommage que je rends aujourd’hui au 
Professeur LAGACHE, celui que nous rendons tous - 
et je voudrais saluer ici l’ensemble de ses collègues, 
de ses collaborateurs, élèves et amis - est un 
hommage à une carrière exemplaire, passionnée, tout 
entière au service de la médecine et de la science, 
tout entière au service de l’homme.

C’est que la distinction n’est pas la 
récompense d’une action sans lendemain. Elle 
consacre au contraire un dépassement de soi au 
quotidien, une volonté opiniâtre de chercher, de 
communiquer, de former.

clu
Dois-je rappeller , Prof esseur , votre 

brillante carrière que je crois, chacun ici connaît 
bien. Né ku@ui 1916, externe des hôpitaux en 

1937, vous avez bien connu le Professeur LAMBRET. 
Interne des hôpitaux en 1941, vous avez donc 
pratiqué la chirurgie pendant 43 ans au C.H.R. de 
Lille.

En 1943, c’est le Professeur DELANNOY — 
qui succède au Professeur LAMBRET et vous ne quittez 
pas votre maître pendant 20 ans d’enrichissante 
collaboration.

La cérémonie de ce jour revêt à cet égard 
une signification particulière. Car c'est précisément 
ici, dans cet hôpital Saint-Sauveur, que se sont 
déroulées, sous la conduite du Professeur DELANNOY, 
les dix premières années de cette activité commune. 
Ici, au coeur du Quartier St-Sauveur, dans cette 
salle précisément qui était une salle des malades.
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Lourd et émouvant symbole que ce lieu, 
qui marque à la fois le début de votre brillante 
carrière de chirurgie, et son achèvement - lillois - 
puisque, atteint par la limite d’âge - vous quittez 
vos importantes fonctions au C.H.R. de Lille.

En 1953, la Cité Hospitalière est 
désormais "opérationnelle”, et vous quittez donc 
le vieil hôpital St-Sauveur po ur "i naugur er ” , en 
compagnie de votre Maître, l’Aile Est.

Agrégé en 1955, les remarquables qualités 
professionnelles du Professeur LAGACHE lui valent 
d’accéder à la chaire de Clinique Chirurgicale en 
1963, lors du départ du Professeur DELANNOY, l’un 
des plus éminents chirurgiens de l’époque. En 1976, 
vous abandonnez votre activité libérale pour vous 

consacrer à la vie et au dé veloppementdy.Sentruw 
Hospitalier Universitaire de Lille ettes reste 

ju.3qu’à prerimt hospitalo-universitaire à plein 

temps.

C’est grâce à vous, Professeur, que le 
service de chirurgie générale du C.H.R. s’oriente 
alors vers des interventions de plus en plus spécia­
lisées, tout en assurant au service une pratique de 
chirurgie générale de très haut niveau, de la neuro­
chirurgie d’urgence à la chirurgie osseuse, à 
laquelle, du reste, vous avez consacré une thèse quf 
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On peut dire que le Professeur LAGACHE 
a pris, avec la collaboration de ses élèves, une part 
essentielle à la progression et au développement de 
la chirurgie telle qu’elle s’exerce actuellement au 
C.H.R. de Lille. C’est vous qui êtes à l’origine de 
la diversification actuelle des chirurgiens lillois 
en chirurgie digestive, plastique, endocrinienne 
ou hépato-bilio-pancréatique. C’est vous encore, 
qui avez su inspirer, orienter et suggérer de nouveaux 
domaines d’activités à vos collaborateurs et les 
encourager dans ces nouvelles voies.

r (4 ubyjuwt**"
Au -del-à dtf tH-b-6—diges+±f , Gou s êtes 

enf-rn apparu comme un authentique novateur en créant 
à Lille la chirurgie plastique "réparatrice" , secteur 
qui allait devenir par la suite une discipline 
séparée.

Ar""

La Mais j’en reviens sur la salle de vos 
débuts,(^Professeur, celle de l’Hôpital St-Sauveur, 
pour dire, en tant que Maire de Lille, cette fois, 
l’émoi et la satisfaction de cette cérémonie.

am e
Cette manifestation marque, comme voici 

deux ans l’inauguration de l'Hôpital de cardiologie 
comme prochainement la rénovation ou la restructu­
ration des bâtiments du C.H.R., la endue à
toute une population, celle de Lille et la région, 
l’inégalité sociale ne se traduit pas seulement dans 
les revenus, les carrières, mais tout simplement et 
très cruellement dans la santé des corps, dans la 
durée de la vie.
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S’il y a une région, où la santé est une 
conquête arrachée ,6 ë“ bien cette 

région du Nord-Pas-de-Calais.

Cettecérémonie est dopepour moi 
l’occasion de rappeler la justicé rendue, de 
souligner que la tâche\en_mtière de nombre 
d’installations h o s p itaFer e s est encore grande, 

mais que la qualitédes équipements hospitaliers 

est sans doutel'un des atoutsde cette ville 

et de cetté région, ainsi que la brès haute 
compétence des professionnels, dont vqus êtes un 
exemple. P

Et c’est par leurs _ém±neh tes qualité S 
que des hommes comme y accompagnent cette 
indispensable décentralisation que le Gouvernement 

applique depuis 1981 et quest une chance pour 

nte région.

3e voudrais dire enfin, Professeur 
LAGACHE, que vous avez formé nombre d’élèves qui se 
sont ensuite installés dans le Nord-Pas-de-Calais. 
Au cours de votre carrière, c’est 5 agrégés - 
chirurgiens des hôpitaux - 31 chefs de clinique, et 
plus de 140 internes auxquels vous avez appris votre 

savoir.

Quant au plan universitaire, vous avez 
cumulé toutes les distinctions, dont le couronnement 
est, durant cette année 1984, la Présidence de 
l’Académie de Chirurgie. C’est dire que la carrière
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qui s1achevé au C . H . R . de Lille - et—tets-vous-
rpgr^.ti,pnt..,  r - VoTI’odVêtture de/ respon­
sabilités E#FFFées pour le développement de la 

science et de la pratique chirurgicale et, finalement, 
pour le renom international de la pratique chirur­
gicale française

• Georges LAGACHE, au nom du
Président de la République et en vertu des pouvoirs 
qui nous sont conférés, nous vous faisons Chevalier 
de la Légion d'Honneur.
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M. Mauroy a remis la croix de chevalier 
de la Légion d'honneur au professeur Lagache

Nommé voici un an, cheva­
lier dans l'ordre de la Légion 
d'honneur au titre du Premier 
ministre, le professeur Georges 
Lagache a reçu les insignes de 
sa distinction des mains de 
Pierre Mauroy, mardi, au cours 
d'une réception qui s'est dérou­
lée au pavillon de l'ancien hôpi­
tal Saint-Sauveur. Le choix du 
lieu n'était pas un hasard : 
c'est en effet à cet endroit que 
le professeur Georges Lagache 
avait commencé sa carrière. 
Une carrière de chirurgien émi­
nemment brillante, qui le 
conduira jusqu'à la présidence 
de l'Académie chirurgicale, 
poste qu'il assure maintenant 
depuis, plus de deux ans. Né à 
Lille en 1916, M. Lagache a été 
externe des hôpitaux en 1937, 
et collaborera avec celui qu'il 
appelle son «maître», le pro­
fesseur Delannoy pendant vingt 
ans. Il lui succédera d'ailleurs à 
la chaire de clinique chirurgicale 
en 1963.

En rappelant la carrière du 
récipiendaire, le maire de Lille a 
souligné l'importance de ses 
travaux, qui ont permis la pro­
gression et le développement 
de la chirurgie dans les do­
maines de la chirurgie diges­
tive, endocrinienne, hépato-bi- 
lio-pancréatique et plastique. 
Reconnu par ses pairs, le pro­
fesseur Lagache a formé nom­
bre d’élèves : 5 agrégés chirur­
giens des hôpitaux, 31 chefs 
de clinique, plus de 140 in­
ternes ont bénéficié de son sa­
voir.

Mais ce grand médecin est 
aussi un humaniste, «un 
homme de réflexion » : si ses 
travaux font autorité, ses qua­
lités de conférencier sont éga­
lement reconnues et, dit 
M. Mauroy, M. Lagache a 
permis «d'élever le débat».

M. Pierre Mauroy remet : e J > chevalier de la Lé­
gion d'honneur à l'éminent chirurgien, en présence de
son épouse.

A travers la personnalité du 
professeur Lagache, e est une 
vraie page importante de l'his­
toire de la vie médicale pen­
dant plus de 40 ans qui s est 
déroulée. Le récipiendaire a 
rappelé le mot de Jean Ber­
nard, déclarant que la médecine 
avait fait plus de progrès en 
40 ans qu'en 40 siècles... Le 
professeur Lagache a suivi 
cette extraordinaire évolution 
de la science médicale, et s'il a 
lui-même contribué à faire de 
cette science ce qu'elle est au­
jourd'hui, il n'en a pas pour au­

(Photo « La Voix du Nord »)

tant abandonné la notion 
d'école à laquelle il tient beau­
coup. Il a succédé à ses maî­
tres ; et il a à son tour formé 
des élèves qui lui succèdent. 
C'est là son principal motif de 
satisfaction. Mais, comme il l a 
rappelé lui-même après un dis­
cours de remerciements et de 
réflexion sur l'avenir de la mé­
decine. « On va faire des 
prouesses, mais on risque 
d'aboutir à une dépersonnalisa­
tion du médecin et du ma­
lade».


